
Regardez l'horizon 

Avec la vie des gens, il semble plus facile de mettre des pancartes et des étiquettes qui 

figent et stigmatisent non seulement le passé, mais aussi le présent et l’avenir des 

personnes. Ainsi sont les gens qui marmonnent ; les commères : elles sont ainsi. Et les 

étiquettes, en définitive, ne font que diviser : ici il y a ici les bons et là-bas les mauvais 

; ici les justes et là-bas les pécheurs. Et cela Jésus ne l’accepte pas. Pensez à cela pour 

ne pas tomber dans ce que la société nous offre si facilement. 

Tout l’Évangile est marqué par ce regard qui n’est rien de plus et rien de moins que 

celui qui naît du cœur de Dieu. Dieu jamais ne va te rejeter, Dieu ne rejette personne, 

Dieu te dit : Viens. Dieu t’attend et Il te prend dans Ses bras, et si tu ne connais pas le 

chemin, Il vient te chercher, comme le berger l’a fait avec ses brebis. Le Seigneur veut 

faire la fête quand Il voit Ses enfants qui reviennent à la maison (cf. Lc 15,11-32). Et 

ainsi Jésus a témoigné de cela, en manifestant jusqu’à l’extrême l’amour 

miséricordieux du Père. Nous avons un Père. J’ai un Père qui m’aime : une chose 

magnifique. Un amour, celui de Jésus, qui n’a pas le temps de murmurer, mais qui 

cherche à briser le cercle de la critique inutile et indifférente, neutre et aseptisée. 

Ainsi est la vie de ceux qui critiquent et qui cancanent, en se séparant des autres : ils 

se sentent tellement purs, tellement aseptisés, qu’ils n’ont plus goût de rien ; ils sont 

incapables d’inviter quelqu’un ; ils vivent pour prendre soin d’eux, pour faire de la 

chirurgie esthétique dans leur cœur, et non pas pour tendre la main aux autres et les 

aider à grandir. Ce que fait Jésus, qui accepte la complexité de la vie et de chaque 

situation ; l’amour de Jésus, l’amour de Dieu, l’amour de Dieu le Père, est un amour 

qui inaugure une dynamique capable d’inventer des chemins, d’offrir des opportunités 

d’intégration et de transformation, des opportunités de guérison, de pardon, et de 

salut. 

Chers amis : chacun de nous est beaucoup plus que les étiquettes qu’on nous met, 

beaucoup plus que la condamnation qu’on nous a imposée. Et c’est ce que Jésus nous 

enseigne et nous invite à croire. Le regard de Jésus nous défie de demander et de 

chercher de l’aide pour emprunter les chemins du perfectionnement. Il y a des temps 

où la médisance semble gagner, mais ne la croyez pas, ne l’écoutez pas. Cherchez et 

écoutez les voix qui encouragent à regarder vers l’avenir, et non pas celles qui vous 

tirent vers le bas. Écoutez les voix qui vous ouvrent la fenêtre et qui vous font voir 

l’horizon : Oui, il est loin, mais tu vas pouvoir. Regarde-Le bien et tu vas pouvoir. À 

chaque fois que revient le refrain : tu ne vas pas pouvoir, vous, répondez-lui : je vais y 

arriver, et regardez l’horizon. 
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